
L a m é d a i l l e d u T o n k i n Tient d'être remise 
à M. Clément Clarisse, ouvrier-mécanicien demeu
rant 187, rue de l'Kpeule. 
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S i v o u s a i m e z les r ed i s fantastiques; si les 
histoires de lutins, de fées, de follets, de génies et 
de fantômes ont pour vous un at trai t quelconque, 
lisez la nouvelle suivante : 

Dans la nuit de vendredi à samedi, vers une 
heure et demie du matin, M. I ) . . . , qui habite le 
quart ier du Pi le— tous tairons le nom do In rue 
attendu qu'il nous faut être discret— M. I ) . . . , 
disons-nous, était éveillé. Il n 'y a rien là que de 
très-naturel. Ce qui le parut inoins à M. I ) . . . , ce 
fat de voir s'agiter, sur le mur de sa chambre, 
qui M1 située au rez-de-chaussée.uneombre gigan
tesque. 

Notre personnage très intrigué se leva,passa nn 
ample pardessus qui lui sert de robe de chambre 
e t des pantoullks aux pieds, le bonnet de coton 
sur le crâne, il s'approcha de la fenêtre, dont il 
avait o:iiis, par b a n n i , d« former IPS volets. 

M. I ) . . . , n'est pas très hardi, c'est la son moin» 
dre datant ; il n'eut pas plutôt regardé dans son 
jardin qu'il devint très-pâle, puis, se dirigeant 
précipitamment v«n la porte du sa chambre, il 
appela son vieux domestique, attaché à sou ser
vice et qui répond au nom d'Antoine. 

LA aer r i tear , mis aa courant du fait insolite 
qu; se produisait, alla, avec son niaitre à la le-
nét-e Rien. Le jardin étai t désert. 

i est drôle, dit M. !>.. j ' avais pourtant bien vu 
un fantôme, ou du moins, une forme d'homme, 
velu de blanc. Allons voir. 

i.l voilà nos deux hommes partis, à pas de ioup 
dans le jardin. Inutile d'ajouter que, comme dans 
les romans, ils marchaient sans taire de bruit, re-
1ei anl leur souille et comprimant ,autant que pos
sible, les battements de leur cœur, lia araieat 
ainsi, pour chasser cet esprit noctambule, comme 
ils le sont tous, un énorme gourdin en main. 

Tout à coup, comme ils regardaient autour 
d'eux, la porte d'une so'Te de buanderie s'ouvre, 
et nn grand gaillard, haut de six pieds, couvert 
d'un drap b lanc apparaît avec un nie* plein de 
poules et un sac plein de lapins. 

Se royant surpris le coquin qui, pour mieux 
faire va besogne, avait arboré un costume de l'uu-
t re monde, enjamba la haie et s'enfuit à toutes 
jambes, abandonnant, dans la basse-cour do ML 
I ) . , le drap qui le recouvrait. 

M. 1 ) . . . , se jugeant suffisamment dédommagé, 
u'a p )iut porta plainte à la police. Ce qu'il y a 
de plus fort c'est que ce monsieur, qui croyait 
avoir affaire à unrevenaut,est libre-penseur. 

* U n a c c i d e n t . — l u march-md légumes de la 
Grand-RM, M. .loscpli Lefebvre, s'en allait sa
medi matin au marché avec sa voiture, quand, 
arrivé sur la place du Trichou, il voulut descen
dre ; mais il manqua le marchepied, et la jambe 
se trouva engagée entre oc dernier et la roue : 
il fut ainsi trainè sur une longueur de plusieurs 
mètres. 

<>n le releva <t on le transporta chez lui, où le 
docteur De Oandt constata une fracture de la 
jambe. 

Le blessé se remettra, mais sou état exigera un 
repos assez long. 

U n e d a m e t a p a g e u s e , Marie M . . . , a occa
sionne vendredi après-midi un attioupement con
sidérable rue Jean-Bart, ou elle est venue accabler 
de reproches un jeune liommt, Jules 1 ) . . . , on ne 
sait pour quelles raisons. 

L'agent Duprez l'a reconduite chez elle, mais 
l'honneur de cette escorte a valu â Marie M . . . le 
désagrément d'une contravention. 

P e u galant .—Victor C . . -, vendredi soir, abu
sait de sa force pour maltraiter deux jeunes tilles 
de la rue de h Balance, Maria et Cèlina !> . . . ; la 
police lui a dressé un procès-verbal. 

U n r a t t a c h e u r , Henri M.., âgé de 'JG an?, a 
été arrêté, vendredi, pour coups et blessures vo
lontaires et vol de n u m r a i r e au prèjudxe de M. 
l ' ierre Smet, tisserand, rue des Anges. 

O n a également arrêté , jeudi , un garçon de 
lerme, Auguste L.., qni avait été surpris en i!a-
graut délit de mendicité. 

G r a n d t a p a g e , jeudi soir, dans la rue Jac-
quar t ; deux tombereaux, appartenant aux nom
més Jean C . . . et C . . , tous deux marchands de 
gré . descendaient, très vivement, cette voie, l 'ne 
ardeur sans pareille animait, dans cette course 
échevelée, équipages et conducteurs; ils ne modé
rèrent même pas leur al lure, en t o n n a n t le coin 
de la rue de la Chaussée. 

Ici, par exemple,les choses faillirent, tourner au 
Ira e u e ; un enfant, qui allait d'un trottoir à 
l'autre, manqua d'être écrasé: 

C'est alors qu'un agent, trouvant déplaisante 
celle course au clocher, intima l'ordre aux ven
deur- degrés de s'arrêter. Quand ils eurent obéi, 

::; de vilie constata que la voiture de l'un 
d'eux portait une lanterne, à vrai dire, mais une 
lanterne éteinte. 

Sotre homme reconnut son tort ; seulement il 
prétendit avoir allumé. La lumière se serait donc 
etcr.ite durant leur voyage. 

I n rapport a été dressé à la charge des mar
chands qui, s'ils étaient pressés, auraieut dû se 
rappeler ce vers célèbre : 

!:ien M m i•'. de courir, il tant partir à peint. 

t h a m b r e s y n d i c a l e d e s o u v r i e r s f e r b l a n -
t i e i s - z i n g u e u r s . — Reunion générale extraor
dinaire, dimanche 23 janvier, à (> heures très pré
cises du soir, estaminet du Ptiit Cercle, rue 
Nain, "-J5. 

Ordre du j , , u r : 1. Lecture de procès-verbaux : cor-
respundaDee. — t. Secours mutuels. — :'.. Situation 
financière depuis la fondation du syndicat. — 4. Com
munications très importantes. 

Ni I ' \. — Les nous |adliérents seront admis û la dis-
csnsio*. 

Eco le na t iona le des Ar t s indus t r ie ls de Rou
b a i x . — Cnursdepliysique.de chimie et de inani-
pul «Lions rue du Collège, professeur : M. A. Béghin. 
— Lindi ti janvier, a 2 li. du soir, manipulations: a 
S h. physique. — .Jeudi 2~ janvier, à. 2 h. du soir, 
manipulations: à S h. chimie. — Cours de chaullenrs 
à l'ancien conditionnement, rue du Château, profes
seur : M. A. Cernut, in-énieur, tous les dimanches 
ii lu h. du matin. 

Li 

Société de consommat ion de R o u b a i x . — Prix 
du pain : Gruau, 3 livres, 0,3"; ; Blanc, li livres, 0,50 ; 
Ménage, 4 livres, o .o . 
_ „ e 

T O U R C O I I V G 
U n e c h u t e d e c h e v a l . — Jeu !i matin, Arthur 

Coulombicr, domestique au service de M Devey, 
camionneur , occupé à la gare a fait une chute de 
cheval et s'est fracturé la jambe droite. Après 
avoir reçu les soi.TS de M. le docteur Dewyn, il a 
été transporté à son domicile rue Motte. 

U n e n o u v e l l e s o c i é t é m u s i c a l e vient de se 
fonder à Tourcoing sous le nom de Fanfare sbt 
Point-Central. 

Cette société, dont les s ta tuts ont été approuves 
par arrêté préfectoral du 3 janvier courant, à éta
bli son siège chez M. Louis Dubacq, au café du 
Point-Central. Klle est dirigée par M. Charles 
Dhénin et a pour président : M. Cyrille Gœnian. 

Nous souhaitons la bienvenue à sette nouvelle 
Fanfare et. désirons pour elle de brillants succès 
dans l'avenir. 

N e u v i l l e - e n - F e r r a i n . — Dans la soirée 
d'avant-hier, un individu s'est introduit dans la 
boucherie de M. l 'ierre Coruilleet a emporte un 
pâté tout entier. 

R o r t c q . — Voici le mouvement de la popula
tion de Honcq, en 1886. — La population se chif
fre par 6,1*4 hab i t an t s : Xaissa.iccs : Entants 
légitimes, garçons, 11K ; flltes, ï>o. Naturels rc -
«onnns : garçons, 1 ; lilles, 0. Naturels non re 
connus : garçons, :S ; filles, 5. Total, 223. — 
Mariages. — Entre garçons et lilles : 42 ; garçons 
et veuves, 1 ; veufs et lilles, 1 ; veufs et veuves. 1. 
Tota l , 45- — Déeè*. — ('.arçons, 49 ; filles, 40 ; 
hommes mariés. 16 ; femmes mariées, 10 ; veufs, 
ïï . veuves, 3. Total, 129, auquel ii faut ^ajouter : 
H enfants présentés sans vie. Total , 137. — Les 
naissances se comptant par 223, et les décès par 
137 il y a donc une différence de 86 au profit des 
naissances. 

des récompenses, dimanche prochain, 23 janvier, 
dans la grande salle des fêtes de l'hôtel Maisniel, 
rue des Jardins, 29. 

La distribution des récompenses sera précédée 
d'une conférence sur le sucre, la betterave et son 
nouvel ennemi le nèmatode, accompagnée de 
nombreuses projections lumineuses, par M. Aimé 
Girard. 

Les portes seront ouvertes à une heure et fer
mées à denx heures. 

C e r c l e d o s é t u d i a n t s d e s F a c u l t é s c a t h o 
l i q u e s . — C'est demain dimanche 23 janvier, à 
quatre heures précises, que sera donnée, dans la 
salle des fêtes du Cercle des Etudiants, 20, rue de 
l'Orphéon, la conférence de M. de Lamarzelle, 
député du Morbihan, prolesseur à la Faculté de 
droit de Paris. 

L'éloquent orateur trai tera du 11',le de la Jeu
nesse catholique. 

T r a m w a y s à v a p e u r d e L i l l e à T o u r 
co ing . — Les travaux de changement de rails 
que la compagnie des Tramways avait dû faire 
exécuter entre le pont de la Madeleine et la porte 
de Gand sont termninés, Ces changements de rails 
étaient nécessites par la traction à vapeur. 

Le dépôt de Marcq, qui doit remiser le matériel 
">t fournir la vapeur aux machines sans foyer qui 
doit être employée pour la traction est presque 
terminé. 

On pose en ce moment les fils du téléphone qui 
reliera le dépôt de Marcq avec Tourcoing. 

Le service pou: ra donc être organisé au prin
temps : On se rappelle que cette ligue partant de 
la gare sera à traction animale jusqu 'à la place 
de Gand. La, seulement,saivant le t ra i tè fait avec 
la ville, commencera la traction à vapeur. 

V o l d a n s l e s b u r e a u x d e l à P r é f e c t u r e . — 
Pendant l'audience du conseil de prélecture uu in
dividu s'est introduit daus le bureau du secrétaire 
et y a enlevé une montre et un parapluie. L'en
quête n'a pas encore abouti. 

R É V I S I O N D E S L I S T E S É L E C T O R A 
L E S . — Le tableau contenant les additions et les 
retranchements laits à la liste élcotorale est dé
posé eu secrétariat de chaque mairie le samedi 
15 janvier . 
«R Cette date du 15 janvier est le point de dépar t 
du délai de 20 jours pendant lequel les électeurs 
peuvent examiner ce tableau, ainsi que les listes 
elles-mêmes, et formuler leurs réclamations. 

Nous ne saurions trop insister pour que chacun 
use du droit qui lui appartient de réclamer, s'il y 
a lien, dans le but soit d'obtenir la régularisation 
de sa situation personnelle, soit de provoquer, par 
la voie légale, l'inscription ou la radiationdu nom 
de tout individu qui, à sa connaissance, se t rou
verait indûment omis ou inscrit sans droit. 

Nous recevrons dans nos bureaux les réclama
tions concernant les listes de la ville de Koubaix, 
et celles de NVattrelos, Croix et Wasquehal . 

_ _ • 

N O M I N A T I O N S E C C L É S I A S T I Q U E S . 
— Par suite de la distraction du canton de Bou-
chain des sept communes d'Abscon, Denain, Dou-
chy, Escaudain, Haveluy, Hélesines et Wavre -
ehain sous-Denain, pour lormer le canton de De-
nain, Mgr l'Archevêque a nomme doyen de De-
nain, M. Vaast; curé de la même paroisse. M. 
Parmentier, curé d'Erpion, est transfère à Zuyd-
coote. 

CONCERTS ET SPECTACLES 
Tourco ing . — Voici le programme du concert, 

offert par les orphéonistes Cric* Hiekt à leurs mem
bres honoraires, qui aura lieu lundi prochain, 21 jan
vier à. 8 heures précises, dans la grande salle des ma
riages de l'hôtel d« Ville : 

Première partie : Les saisons, chœur par les Or
phéonistes, Boulanger ; Cavatine de la Juive par M. 
11. Dervaux. Halévy ; Fantaisie mélancolique pour 
flûte, pour M. Goguenheim. Keichert; Air du Barbier 
de Séville par M. Kiquier, Kossini ; Faust, fantaisie 
pour violon par M. Bailly, Sarasate; Grand air de la 
Reine rie Saba par Mlle Fischer, Gounod ; L'Affaire 
liui'oudupiint,scène comique en 3 parties par M.Deu-
don, Cressonnois. 

Deuxième partie. — /.es Veneure (Ire audition), 
ehœurpar les orphéonistes, Radoux; Air de 1.1/ri™ oie 
par H. Kiquier, Mcyerbcer; Air varié pour violon par 
M. Bailly, Vieuxtemps; Arioso du Roi de Lahorc 
par M. Il", Dervaux. J . Maasenet; Sérénade de (iil-
lllas par MPe Fischer. Semet: A Tabarin, scène 
comique, Fusier; B. Il est minuit, scène d'imitation, 

£ar M. Deudon. Berthel. Le piano sera tenu par Mil. 
. et J . Kosoor. 

Tribunal correctionnel de Lille 
Présidencede M. Panaam 

Audience du Mercredi 21 janvier 1886 

V o l s d e p e i g n e s à R o u b a i x . — A c q u i t t e 
m e n t . — En visitant l'atelier de M. Werqmu, 
nickelenr à Lille, M. Ranrloiu, associé de la mai
son Gringalet et Baudoin fabricants de peignes à 
Tourcoing, remarqua 300 peignes non encore 
nickelés qui venaient de sa maison. 

Il demanda, tout naturellement, qu'elle était la 
personne qui avait remis ces peignes. Deux ou
vriers de son usine Etienne et Dauby, les 
avaient vendus à un sieur Chevalier. Convaincus 
de vol, ils furent condamnés au mois de novembre 
dernier,l 'uu à 1 mois, l 'autre à 3 mois. 

M . M o n t i g n y , de Roubaix, était aujourd'hui 
poursuivi comme receleur. 11 avait, en effet, acheté 
a deux ouvriers des peignes non uickelès, qu'il 
vendait ensuite sur le marché de Koubaix. 

C'est là que MM. Graingalet et Baudoin avaient 
cru trouver la preuve de sa prétendue complicité. 
I n des voleurs, d'ailleurs, chargeait complète
ment le prévenu; il prétendait que ce dernier lui 
avait conseillé de no rien dire de son achat. 

Mi Montigny prétendait au contraire que celte 
déclaration était fausse. 11 tva i t acheté ces pei
gnes à des ouvriers qu'il savait travailler chez M. 
Baudoin, et lui avaient dit que ces peignes p rove
naient d'un travail supplémentaire. 

Pour prouver la vérité de cette allégation, il 
avait appelé deux témoins qui constatèrent avoir 
entendu le dénonciateur demander 10 fr. à prêter 
pour acheter les éléments nécessaires à la confec
tion de-, peignes. 

Le tr ibunal acquitte Montigny. 
L ' a g e n t C a l o n n e a trouvé sur la voie publi

que une mendiante incorrigible,la femme Fidélise 
Bouvez. Le tribunal la condamne à un mois de 
prison. 

J . - B . L a c h a p e l l e , prévenu de vagabondage, 
reçoit un asile pour trois mois. 

M ' M a h i e u dépose des conclnsions d'incompé
tence pour le sieur Benoit, inculpé de vol de mé
taux chez le sieur Hulst, son patron, de Tour
coing. 

Il s'agit d'un sac de vieilles ferrailles qui devait 
disparaître mais n'a pas disparu. 

11 y a quelque temps, M. Hulst, marchand de 
vieux métaux, remarqua dans son écurie un sac 
de métaux disposé pour l 'enlèvement. 

11 remplaça le fer par des pierres et alla préve
nir un agent qui se posta en embuscade, mais ne 
vit rien venir. 

Un matin, au déjeuner, un ouvrierde la maison 
Benoit prit le sac sans se douter qu'il contenait 
des cailloux. 11 fut arrêté. C'est une affaire de 
Cour d 'assises. . . probablement. 

L a s o c i é t é i n d u s t r i e l l e du Nord de la France 
t iendra sa sèanee solennelle poor la distribution 

COUR D'APPEL DE DOUAI 
Audience Û';J vendredi SI jancier 1887 

Mai 'o i ié ' i i i» l a i n e s 
M.Fél ix Lorthiois, négociant à Tourcoing, va 

successivement soutenir,devant la cour,plusieurs 
procès. Aujourd'hui notamment, il est appelant 
devant la seconde chambre. M" Allaert a soutenu 
ses intérêts et Si" de Beauliea, ceux de l 'intimé. 

11 s'agit d'un marché de laines. Par jugement 
du 8 octobre 1880,1e tribunal de commerce de 
Tourcoing a condamné M. Lorthiois à livrer à M. 
Alphonse Prévost, négociant à Paris, dans les '24 
heures de la signification dudit jugement, 2,137 
kilos de laine peignée Buenos-Ayres, de qualité 
déterminée. Pour le cas où ces 2,137 kilos ne 
seraient point remis à M. Prévost, dans le délai 
imparti , le tribunal prononce, au profit de ce der-
nier,la résolution, de la vente de ces marchandises 
et condamne, en conséquence, M. Lorthiois à lui 
ristourner 8,334 fr. 30, repr t r* n t *- n t i e P r i * Précé
demment acquitté par lui,et à lui payt* e n o o t ' e ' 
1,808 fr. 25, à t i t re d'indemnité de résiliation . 
tout avec intérêts. ' " 

En appel, M. Lorthiois conclut à ce qu'il plaise 
à la Cour : « Mettre le jugemeut à néant, sauf en 

ce qui concerne la ristourne de 8334 fr. 30, la
quelle, d'ailleurs, a été faite, et déclarer l 'intimé 
non recevable ou mal fondé dans toutes ses de
mandes et l'en déboater; — Très-subsidiairement 
réduire le chiffre des dommages-intèrèis dus a 
M. Prévost, si mieux n'aime la Cour nommer un 
expert pour déterminer le préjudice par lui 
éprouvé, » 

Quant à M. Prévost, il sollicite la résolueion 
immédiate et définitive du marché et la confir
mation des dispositions parlesquelles le jugement 
règle le cas de résiliation, mais sans faculté pour 
M. Lorthiois de livrer encore désormais les mar 
chandises. 

L'affaire n'a pu, du reste, être terminée à l'au
dience de ce jonr et sera continuée demain. 

m > 

3STOïS3I> 
L e s votes des dépu tés du Nord . — Dans sa 

séance de vendredi 21 janvier, la Chambre des dépu
tés a repoussé par 300 voix contre 816 l'amendement 
de M. Laporte cousistant dans le prélèvement sur le 
chapitre '.', relatif au budget de la marine, d'une 
somme de 1,100,000 francs sur fa somme de 10,526.100 
francs proposée par les communes compétentes.'fous 
les députés du Nord ont vote pour l'augmentation d'il 
chapitre!», à l'exception de MM. Dejardin-Werclàn-
der, le Gavrian et Lepoutre qui ont voté contre. 

Cambra i .—Léon X l l l a adresséle bref suivant 
à Mgr llasley, archevêque de Cambrai,en réponse 
à l'adresse dee catholiques du Nord et du Pas-de-
Calais tenu à Lille en 1S80. 

• LF.ON XIII, PAPF..] 
» Vénérable Frère. 

>• salut et bénédiction apottaligue. 
« Nous jugeons digne de toute louange, Vénérable 

Frère, le zèle constant et dévoué avec lequel, depuis1, 
plusieurs années déjà, les tldèles de votre région se 
réunissent en assemblées générale* pour la défense 
des droits de l'Eglise, et pour la défense des droits de 
l'Eglise, et pour l'honneur et l'accroissement de la 
reliejor.. 

» Aussi Notre àmea-t-elle ressenti une grande joie 
à la lecture de l'adresse très respectueuse que Nous 
ont écrite Nos chers lits, les chrétiens d'élitequi, sous 
votre présidence et celle de l'Kpiscopat de votre pro
vince, ont pris part au quatorzième congrès catholi; 
que de Lille: cette adresse, en eli'et, Nous a montre 
qu'ils n'ont rien eu davantage ù cieur, que d'implorer 
pieusement et assidûment le secours divin, et de 
prendre soigneusement pour régies de leurs résolu
tions les doctrines et l'autorité du Saint-Siège. 

•> Grâces soient donc rendues à Dieu qui, au mo
ment où l'Eglise est en butte à des assauts de plus en 
plus furieux,lui prépare de courageux défenseurs dé
cidés à soutenir de toutes leurs forces notre sainte 
religion et à bien mériter de la société civile elle-
même ! 

» Aussi, décernant aux membres du Congrès les 
éloges qui leur sont dus, et désirant leur donner un 
témoignage de Notre particulière bienveillance,Nous 
leur accordons trèsaMectueusement dans leSeigneur, 
Notre bénédictinn apostolique, gage des biens cé
lestes, à chacun dV-ntre eux et principalement à 
Vous, Vénérable Frère, ainsi qu'il l'Epicopat de votre 
province. 

» Donné à Rome, près Saint-Pierre, 1627 décembre 
lssi). de Notre Pontificat Pan neuvième. 

»Liiox xi . i , l'Ai'i:. 
» A Notre Vénérable Frère, François-Edouard, ar

chevêque de Cambrai, à Cambrai. » 
A r m e n t i è r e s . — Dans la nui t de jeudi à 

vendredi, vers minui t un coup de feu a été tiré 
sur la fenêtre de la chambre du docteur Vinceut 
rue de l'Ecole. 

Le coup mal dirigé est allé atteindre les per-
siennes du rez-de-chaussée, produisant un bruit 
sourd comme celui d'un coup donné sur une porte. 
Le docteur Vincent, bien qu'éveillé, c rut à une 
fantaisie de pochard et ce n'est que le lendemain 
matin que l'on s'aperçut de la véritable cause de 
bruit ; les lames de la persienne étaient criblées 
de grains de plomb dont beaucoup avaient même 
atteint les carreaux ; le docteur Vincent alla taire 
sa déclaration à la police qui ouvri t immédiate
ment une enquête restée jusqu'ici sans résultats . 

P é r e n c h i e s . — Un moyen de festoyer <> l'uil, 
— Un individu venu on ne sait doù, 

• i.mi n'a pas dit son nom. et qu'on n'a point revu » 
est entré, pendant la nuit du 7 au 8 janvier, 
dans l 'estan , ;net tenu par la veuve Flament. 

Celle-ci c iu i , a c bruit que fit l'inconnu, que 
c'était un chat qui grat ta i t le bas de la porte. 

C'était un chat, en effet, un gros chat, amateur 
de fromage de Hollande et doué d'un appétit à 
faire pâlir un anglais. 

Le lendemain matin, la veave Flament ne re 
trouva de son fromage que la croûte. Elle remar
qua aussi sur la table quelques bouteilles vides. 
On s'était parfaitement restauré, estimant sans 
doute que 

- Le meilleur via « 
.» Ksi celui qu'on vole au voisin. •• 

L'avant dernière nuit, le l'ait se reproduisit, 
mais le repas n'était plus aussi frugal : une vaste 
soupière de bouillon y passa, ainsi qu'un fameux 
ragoût de mouton, flanqué de pommes de terre 
r i sso lan tes . . . 

Et une fois de plus, la veuve Flament n'y a vu 
que du feu. 

S E X _ . C 3 - J E Q T T 3 3 3 
L ' e x p o s i t i o n e n effigie d e D e f u i s s e a u x . — 

11 y a eu, vendredi matin, une exposition eu efii-
gie sur la Grand'Place. Vers neuf heures trois 
quarts , une charrette amenait deux poteaux que 
le bourreau, M. Boutquin, s'est aussitôt mis en 
devoir de desser au milieu da la place. Peu après 
quatre gendarmes à cheval et un brigadier sont 
venus se placer derrière les poteaux, M. Boutquin 
a placarde alors sur les poteaux deux afliches ma
nuscrites, faisant savoir aux populations que les 
cours d'assises de Bruxelles et d'Anvers ont cou-
damné le citoyen Defuisseaux, auteur du grand et 
du petit Catéchisme du Peuple, 

B r u g e s . — La Patrie, de Bruges, donne de 
meilleures nouvelles sur la santé du gouverneur, 
M. Rusette. 

La maladie dont souffre l'honorable gouverneur 
n'est pas le typhus : M. Ruzette a une pneumonie 
qui n'a jamais présenté le caractère a larmant que 
des journaux pessimistes lui ont assigné. 

M. le gouverneur n'a pas été administré : son 
état satisfait les médecins et, si rien ne survient, 
dans une dizaine de j o u r s ; il pourra vaque ra ses 
occupations. 

Quant aux bruits alarmants, répandus sur 
l'état de santé de Mgr l'èvêque, ils manquent de 
fondement. 

ETAT-CIVIL. — ROUBAIX. —Déclarations de 
du Xi Jmmvicr. —lk lene Lainbaere, rue de la Conférence, 
'i, maisons Platel. —Jul ia Gampens, rue Archiméde, 77. 
— Achille Massons, rue Mazarin, fort Cavrois, ^4. — 
Wmis Vanderplanckc, rue Ues Trois-Ponts, maisons Louis 
Kremeaux. — l'olidore Brmvior, rue du Lnxenihouri;, l ï . 
— Louis Kremaux, rue d«s Fonueurs, 11.— Henri Devos, 
rue de nouveaux, cour Dubeaurepaire, 14. — Arthur 
Moerman, Hôtel-Dieu. — Rosalie Mestdagh. rue des An
ges, 'iS. —lh:clGfatin,i>i de dercs du 21 j (i,trier. —Pierre 
Delescluse, 72 ans 2 mois, sans profession, rue du Foute-
noy, cour du Canarien, 7. — Appoline vergotte, 27 ans, 
piquricre, r u e d u Tilleul, 107, estaminet du (1,-os Vaillov. 
— Françoise De Dapper, l'.ians 11 mois, rue dota Longue-
Chemise, 19. — Marie liheel, 2 ans 2 moie, rue de l'Ouest, 
cour Cochon-Rouge, 4. —Deprey, a jumeaux, présentes 
sans vie, rue d'Italie, Gl — Anne Drwee/.o, l'/.l :ms H mois, 
sans profession, rue de la Rondelle. 47. — Hector Beha-

1 an il mois, rue Duflot, maison Tiberhgien. — Ange-
[ja Willem», 40 ans, Hotel-Dieu. 

'J'OL'iiC'O/A'G. —Déclarations de naissances du 21 jan
vier. — Charles Burette, rue de Gand. — Lucie Chrétien, 
ruoDebnchy. —' Louis Desreumaux, à la Croix-Rouge.— 
Arthur Deprey, aux Orrions. — Edouard Lietar, rue de 
VF.pinc. — Déclarations de décès du "1 janvier. — Louis 
Wittcndal, 20 ans :> mois, rattacheur, Hôpital Civil. — 
rue Nationale, 

LIMSELLES—Déclarations de naissances du 11 au 21 inn -
r*er. — Henri Marescaux, la Viseourt. — Juliette i ) u -
moitier, la vignette. — Marie Vienne, le Caillou, —Ma
deleine Cochez, le Gaire. — Déclarations de décH du 11 
m» Mi Jmnrier. — Louis Wildenmeersch, 31 ans, céliha-
t i i re , le Blaton. — Etienne Fortuyc, 1 mois, le islatun. 

Convois funèbres k Obîls 
Les anus et connaissances de la famille Bi.ll8Sr.MAit l-

DFSMOXS, qui. par oubli, M'auraient pas reçu de lettre 
de faire-part du décès de Dame Thêodorinc-Rosalie 
DESMONS, décodée à Roubaix, le 20 janvier 1887, a 
r&gcdc 40 ans et 8 mois, administrée c\c^ Sacrements de 
notre mère la Sainte-Eglise, sont priés de considérer le 
présent avis comme eu tenant lieu et de bien vouloir 
assister aux Convoi et Salut Solennels, qui auront lieu 
le dimadche 23 courant, à 3 heures 1]4, en l'église Sainte-
Elisabeui, à Roubaix. — L'assemblée a la maison mor
tuaire, rue Snint-itmand, 2. 

Les amis et connaissances de la famille VSRGOTTE-
POKTHIEL qui, par oubli n'auraient pas reçu de lettre 
de faire-part du décès de Mademoiselle Apolline VER-
GOTi'E, decedçe à |t04ibais, le 21 janvier lns7, à l'âgé de 
2iGa;is et 11 mois, administrée des Sacrements de notre 
merc 1;» Sainte-Eglise, s o n j , priés de censiierer le préatnt 
t i l » comme eu tenant lieu et de bien vouloir assister 

~ . m o : et Salut solennels qui auront lieu le diuian-ai,,1E •>; * 3 heures lia, eu l'église Sainte-Elisa-
w i . A'»™, w r -««emblée à la maison mortuaire, s 
beth, a Roubaix. — u«.. -— ''«///oti 
ruedu Tilleul, «staminct du uro* ' 

Les amis et connaissances de la famille DELE.MA-
ZURE-DEV'EZEqui, par oubli, n'auraient pas reçu de let
tre de faire-part du décès de Dame Anne-Marie DEVVEZE, 
décédée a Roubaix, le 21 janvier 1887, dans sa 78- année, 
administrée des Sacrements de notre mère la Sainte-
Eglise, sont priés de considérer le présent avis comme 
en tenant lieu et de bien vouloir assister à la Messe 
de Convoi, qui fera célébée le dimanche 23 courant, a s 
heures, aux Vigiles seront chantées le même jour, A 4 
heures ïrî, et aux Convoi et Service Solennels, qui auront 
lieu le lundi 2i dudit mois, à 9 heures 1(8, en l'église 
Notre-Dame, à Roubaix — L'assemblée a la maison 
mortuaire, rue de la Rondelle, 47. 

TJn Obit solennel du Mois sera célébré en l'église 
Saint-Joseph, 4 Roubaix, le lundi 24 janvier 1887,1 10 
heures 1]2, pour le repos de Pairie de Dame Adélaïde-
Joseph DESMAZ1ERES, veuve de M. Siuicon-Franeois-
Josepli C11EROX, anrien tondeur, docédée à Raubaix, le 
17 décembre 1SS6, daus sa C0- année, administrée des 
Sacremants de notre mère la Sainte-Eplise.— Les per
sonnes qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettré de 
faire-part, sont priées de considérer le présent avis com
me eu tenant lieu. 

Un Oblt solennel du mois sera célèbre en l'église 
de Lanuoy, le lundi 24 janvier 18S7. à 10 heures, pour le 
repos do l'âme de Dame Esther HERBATJX, veuve de M. 
Suéde FAKENT, décédé* a Lannoy, le 2J décembre 1886, 
dans sa 85* année, administrée des Sacrements de notre 
mère la Sainte-Eglise. — Les personnes qui, par oubli, 
n'auraient pas reçu de lettre de faire-part, sont priées 
de considérer le présent avis comme en tenant lieu. 

TJn Obit lolennel Anniversaire sera cé'ébré eu l'église 
Saint-Joseph, à Roubaix. le lundi 2'» janvier 1SS7, à ;) heu
res li2, pour le repos de Parue de M. Jules-Ignaee-Paul-
Jean-l'.apti-te liESt'Mr.i R, époux rte Dame Céline c n i -
KIAT'X, itécédée à Konb:i*x, le 10 janvier 1SS0, dans sa r,7-
année, administré des Sarrenicntsde notre mère la Sainte-
Eglise. — Leu personnes qui, par oubli, n'auraient pas 
reçu de lettre de taire-part, sont priées de considérer 
c présent avis comme en tenant lieu. 

TJn Obit solennel Anniversaire sera célébré au Maitre-
Aute] de l'église Saint-Martin, à Roubaix, le lundi 2't 
janvier 1887. a in heures l i i . pour le repos de l'amc de 
Dame .lulic-Xathalie-.Tosepli FLORIN, épouse de M. Ri
chard CLIylIET, décédée à Uonbaix, le 3 janvier lsso, 
dans sa 0j" année, administrée des Sacrements de. notre 
mi'"'e la Sainte-Eglise. — Les personnes qui, par oubli, 
n'auraient pas reçu de lettre dé faire-part, sont priées 
de considérer le présent avis comme, en tenant, tien. 

Tin Objt solennel Anniversaire sera célébré en l'église 
Sainte-Elisabeth, à Roubaix, le lundi 24 janvier 18*7, à 
•j heures, pour le repos de P.une de Monsieur Louis 
GROUSEZ, décédé i Roubaix, le 22 janvier ls-v,, dans sa 
2:e année, administré des Sacrements de notre nièru la 
Sainte-Eglise.— Les personnes qui, par oubli, n'auraient 
pas reçu de lettre de faire-part, sont priées de consi
dérer le présent avis comme eu tenant lieu. 

l'n Obit solennel du mois sera célébré en l'église 
Saint-Joseph, à Roubaix, le lundi 24 janvier 1SS7, à 
y heures, pour le repos de Pâme de Dame Sabine BUYSF, 
veuve de M. Henri DESCHAMPS, d . redée a Roubaix, le i i 
décembre Isa;, dans sa 0J- année, administrée des Sacre
ments de notre mère la Sainte-Eglise; et un Obit solen
nel anniversaire sera célébré le même jour et a la même 
heure , pour le repos de l a m e de Monsieur Denis DU YSE, 
dé-édè a Roubaix, le 21 octobre lss.">, dans sa 70* année, 
administré des Sacrements de notre mère ia Sainte-Eglise, 
Les personnes qui, par oubli, n'auraient pas reçu de 
lettre de faire-part, sont priées de considérer le pré
sent avis comme en tenant lieu. 

Un Obit solennel du mois sera célébré en l'église 
Notre-Dame, à Roubaix, le lundi 24 janvier 1S87, à 9 
heures, pour le repos de l'àme de Dame Fideline DE-
LAKNOY.veuvede M. Hubert BONTE, décèdée à Roubaix, 
le 20 décembre 18S6, dans sa 71- année, administrée des 
Sacrements de notre mère la Sainte-Eglise. — La Confé
rence de Notre-Dame des Sept-Douleurs fera célébrer un 
Obit, le mercredi 26 courant, a 7 heures, en la même 
église. — Les personnes qui, par oubli, n'auraient pas 
reçu de lettre de faire-part, sont priées de considérer 
le présent avis comme eu tenant lieu. 

LCTTIES ÏÔETBAffiK i B'OBITS 
i jKtiMBfcUi Aurmn Rnot rx . — A V I S G R A T U I T 
dïris le journal de- ïlovbaim (Grand-" àùition), et 
Canule rVsil Jeurumi di ft."v/>a««. 

FAITS DIVERS 
PLUS M CHEVEUX GRIS 

En six applications, par l'emploi de YEau 
Tonkinoise Vaissier frères. 13968-86629 

(De nos correspondants particuliers 
. et pur FIL 8P&CIAL) 

L a d é m i s s i o n , d e M . D a u p h i n 
Le XIXe ,S,.:ele afiirme qu'il est absolument 

inexact que M. Dauphin, ministre des finances, 
ait manifesté l'intention de donner sa démission. 
L e s c a s d e d i s p e n s e d e s c o n s c r i t s d e 1 S 8 6 

On lit, dans VA utoritê: 
» Tous le*maires viennent d'être invités à réclamer 

des conscrits de la classe dé ISs ; ((ui ont à l'aire va
loir simultanément deux droits à la dispense, une 
déclaration écrite mentionnant exactement celui de 
ces droits qu'ils prétendent invoquer définitivement.» 

L ' é t a t d e s a n t é d e M . R a o u l - D u v a l 
dn lit dans le Couttitutionmel : 
« On continue, dans la presse, à répandre les nou

velles les plus alarmantes sur la santé de M. Uaoul-
Daval. 

.. Nous avons eu aujourd'hui sous 1er yeux une let
tre de rémittent letuler de la droite républicaine, 
Cette lettre n'implique pas que la santé de M. Raoul-
lUival puisse inspirer aucune inquiétude a ses nom
breux amis. 11 est seulement probable que le député 
de l'Eure prolongera, [dus longtemps qu on ne le 
croyait, son séjour aux climats tiedes. M 
L e j u b i l é d e L é o n X I I I e t l e s z o u a v e s 

p o n t i f i c a u x 
Le général baron de Cliârette présentera au 

Saint-Fère, à l'occasion de Son jubilé sacerdotal, 
une adresse de léiicitat ions, au nom des anciens 
zouaves pontificaux. 

L a t a c t i q u e d e s j o u r n a u x a l l e m a n d s 
\2Autorité publie ces lignes : 
« Les nouvelles d'Allemagne sont mauvaises en ce 

sens que la presse d'outre-Hhin mène lu campagne 
électorale uniquement sur le dos de la France, dans 
l'espoir «Vl soulever les protestations indignées de 
quelques organes importants de la presse de Paris et 
des départements. 

» Si la presse française évite le piège qui lui est 
tendu, les feuillss allemandes changeront prompte-
ment de langage et suivront une autre tactique. 

» t 'ne grande réserve nous est donc commandée 
par la prudence aussi bien que par l'habilsté. >< 

L e s m e s u r e s m i l i t a t r e s à l a f r o n t i è r e 
i t a l i e n n e 

On lit dans le Figaro : 
« Un de nos confrères du matin a publié un télé

gramme annonçant une agglomération des troupes à 
la frontière italienne. 

» Cette nouvelle, nous dit notre correspondant de 
Turin, a provoqué un immense éclat de rire. 

Les forts sont presque tous sans troupes et cou
verts de trois mètres de neige et les chemins sont 
impraticables. D'ailleurs, depuis le mois d'octobre, 
tous lss régim ents sont rentrés dans leurs quartiers 
d'hiver à Milan et Turin. » 
L e p a q u e b o t l a « G i r o n d e » a u l a z a r e t d e 

T r o m p e l o u p — E t a t s a n i t a i r e s a t i s f a i 
s a n t . 
Bordeaux, -!2 janvier. — La quarantaine du pa

quebot des messageries la Gironde a été prolongée 
de deux jours. 

Les passagers ne seront pas à Bordeaux avant 
lundi. 

On a l'ait afficher à la Bourse d* Bordeaux les 
dépêches suivantes : 

« Le commandant du paquebot La (iirondc, arrivé 
de la Plata à Pauillac, où il est actuellement en qua
rantaine, nous prie de rectifier la dépêche qui signa
lait un homme malade du choléra à bord. Il n'y apas 
eu un seul cas de maladie sur la Gironde 'depuis 
quinze jours. » Sigaé : ALUOILA.NT. » 

La prolongation de la quarantaine de la (iirondc 
au la/aret c\e Trompeloup, a eu lieu par un ordre 
ministériel. 

Le décès constaté à bord s'était produit le 0 dé
cembre ; la seconde personne tombée malade, et 
qui est guérie aujourd'hui, s'était alitée le 29 dé
cembre. 

Actuellement la santé de tocs les passagers qui 
se trouvent au lazaret est excellente. 
L ' e x p o r t a t i o n d e s c h e v a u x a l l e m a n d s . — 

L a o u e s t i o n b u l g a r e 
On télégraphie de Berlin, au Journal des 

Débals : 
« La publication de l'ordonnance interdisant l'ex

portation des chevaux est imminente. 
» Tous les bruits do conférence et d'arbitrage dans 

l'affaire de Bulgarie,sont faux. 
T e n t a t i v e d e v o l d a n s u n t r a i n 

Montpellier, 22 janvier. — La nui t deenière, en
tre huit et neuf heures pendant qu'un train, ve
nant de Cette, m a n o a v r a i t dans la gare d'Agile, 
une bande, compitsée de sept ou huit individus, 
qui s'était cachée le Iqpg de la voie, se précipita 
dans un des wagons, pendant que les hommes 
d'équipe étaient a leur service. Malheureusement 
pour eux, un de ces derniers ayant euteudu du 
brui t , voulut se rendre compte de ce qui se fai

sait, et surpri t les malfaiteurs àru moment où ils 
se disposaient à opérer. Il se hâta d'appeler tous 
les employés de service. 

Nos pillards se voyant découverts s'empres
sèrent de prendre la fuite. Cependant l'un d'eux 
put être atteint par l'employé Tîouteran et uue 
la t te acharnée s'engagea aussitôt entre les deux 
hommes. 

Répondant à l'appel qui leur avait été fait, les 
hommes d'équipe ne tardèrent pas à se porter au 
secours de leur camarade, et maintinrent vigou
reusement !e voleur. Celui-ci, de son côté, appe!a 
à son aide ses compagnons qui accoururent non 
moins précipitamment. 

Une véritable lut te s'engagea entre les hommes 
d'équipe et les malfaiteurs. Toutefois, écrasés par 
le nombre, ces derniers durent se retirer, meurtr is 
et contusionnés. 

Dans la bagarre, le chef d'équipe Amilhastre a 
reçu une blessure assez grave, qui occupe toute 
la région de l'oreille droite et a déterminé un gon
flement considérable. Bouteran a reçu un coup de 
pierre sur l'arcade sourcillière gauche, qui occa
sionné également uue plaie de deux à trois cen
t imètres . 

La police et la gendarmerie ont été immédiate
ment prévenues ; mais, malgré les indications qui 
ont été données, on n'a pu, jusqu'à présent, met
tre la main sur cette bande de pillards. 

lies soins empressés ont été données aux em
ployés par le docteur Roger, médecin de la Com
pagnie. 

L'état de santé de l'agent Amilhastre présente 
seul une certaine gravité . 
U n n a v i r e d e g u e r r e c h i n o i s c o u l é p a r u n 

s t e a m e r a n g l a i s 
Londres, 22 janvier. — On télégraphie de Shan

ghaï qu'une collision a eu lieu entre le steamer 
Népaùl et a n navire de gaerre chinois, à l'entrée 
du Whangho. 

Le navire chinois a coulé bas, et on annonce que 
èiO hommes de son équipage manquent ;\ l'appel. 

Tout le monde est sauf à bord du Népmul. 
Il'autre part, un agent du Lloyd télégraphie 

que le brouillard a été cause de la collision et que 
le Sépaui n'a subi aucune avarie. 

L e b a t e a u - c a n o n 
On lit dans VXrénement : 
« t 'ne dépêche de la Seyne annonce que le premier 

essai de recette du bateau-canon a été de nouveau 
suspendu, l'n échaull'ement important est survenu 
après vingt minutes de marche. » 

E n c o r e l e s c i g a r i è r e s 
Marseille, 22 janvier. — On1 voit , actuellement, 

à l'horizon une nouvelle grève des cigarières. 
Klles avaient repris le t rava 1 à la condition que 
le chef d'atelier Roustan serait déplacé. 

Or, on l'a seulement changé de section dans la 
manufacture, où il demeurait t ranquil lement en 
pied. 

Les ouvrières, furieuses, sont allées voir le pré
fet et ont protesté auprès delui contre cette inexé
cution des engagements pris à leur égard. Le 
préfet a promis d'obtenir le changement de rési
dence de Roustan, et les cigarières ont consenti à 
reprendre le travail , quit te à le suspendre demain 
si M. Roustan ne quitte pas les lieux. 

B r u i t s d e c o m p l i c a t i o n s e n B u l g a r i e 
Bucharesl, 21 janvier, — Le bruit court que M. 

Stoianotf, agent actif de la régence, qui était au
jourd'hui à Bucharest.est parti en toute hâte pour 
Sofia. 

M. StoianofY aurai t dit que des événements gra
ves se préparent en Bulgarie et que le gouverne
ment se dispose à prendre des mesures énergi
ques. 
U n i n c e n d i e à B u c h a r e s t . — L a l é g a t i o n 

d e R u s s i e m e n a c é e . 
Bucharest, 22 janvier.—Un incendie a éclaté un 

peu après minuit dans le (u-and Hôtel, à la suite 
d'un feu ds cheminée. 

Tous les voyageurs ont pu être prévenus à 
temps. 

Le foyer de l'incendie est très étendu, mais on 
espère le localiser aux étages supérieurs et proté
ger la légation de Russie at tenante à l'hôtel. 

L a p r e s s e a u M a r o c 
Madrid, 22 janvier. — Le gouvernement maro

cain a ordonné la suppression complète de la presse 
à la suite des attaques contre l 'Etat et le corps di
plomatique. 

à la P* paye, la demi lu 

THEATRE DE ROI'BAIX. situe rue Rtc'nard-Li noir.— 
Bureaux à ô heures 0TO ; — Rideau à i"> heures ,::i. — 
Dimanche ••:: janwer lss7. Avant-dernière représentation. 
Le plus e-raud succès connu : LE TOUR l i t MONDE EN 
80 .101 Us. pièce à grand spectacle en cinq actes ,t 
ir> tableaux de MM. .lui.s Verne et Denncrv. musique 
de M. Débillemont.j— ir, décors nouveaux. — Lumière 
électrique. — Grau hallet et divertissement exécuté par 
88 danseuses. — 1er tableau, Un pari d'un million. — t'e, 
L'Isthme de Sue?. — :,:•, t n Jsenealort In.lien.— 4e. La 
Nécropole des Rajahs. — L'éléphant. —5c t a salon il'lio-
tel à Calcutta. — Ue, La caverne des serpents. — 7e, La tête 
en Kalaisic. — se, l 'ne taverne à San-1'r.mcisco. — ;'••, At
taque du chemin de 1er. — 10e, L*escalier des géants. — 
lie . '.a cabine du steamer. — lie. L'explosion de r . H- n-
r ie t t a - . — 13e, L'Epave en mer. — 14e, Liverpool. — l.'.e. 
Le Palais des exi cntriipies. — Au tine tableau, Grand 
divertissement. — L'éléphant.— Au 7me tableau Grand 
diver t issement par -s danseuses. 

l ' n x des places : Lopes de tare et premières publiques 
S fr,; Loges de côté, 2 fr.."*), Orchestre, 2 fr.; Parquet, 1 Ir. 25 
Deuxièmes galeries, 1 Ir.; Parterre, 7âc. 

THEATRE DE TOVRCOIXG.— Direction G. Deschamps. 
2.ï Bureaux a 7 h. o|0. —Rideau.', 7h . i l * . — Dimanche 
— janvier lss7. — Repivs.ni.it 'o i extraordinaire. — 
Première représentation de MARIE-JEANNE OIT LA 
FEMME 1)1 PEUPLE, drame populaire en 5 actes et 6 ta
bleaux, par MM.Dennery et Malltandu théâtre d e l à Porte 
Saint-Martin. — 1er tableau, Aux près Saint-Gervais. Les 
denx noces— 2e. Le génie du ma1. Pauvre ni.-i-e.— 3e. 
Rue d'Enter. L'hospice des entant.; trouvés.— le. Les denx 
mères, t.'enfant volé. — 3e, La maison de saute. — t'.e.L., 
secret, de Reinv. Ku route p. n. le berne. — LA MOI CHE, 
poème de M. Gnillard.dit par M. Montjallin. —PAIS CE 
QUE Doi s , épisode historique en un acte, eu vers, par M. 

is coppec. — (Hdredii spcctarle : 1. Fais ce que 
d o i La Mouche.— 3. Ma une 

AtL'HUITRIERE 
M i l Al i , K. rue de h tiare. Grand Café. l'.Ol'B.UX 

L1LLK, 0, rue Batte 
Spécialité d 'huîtres fines de toutes provenances. 

(Gros- et détail ' . Dépôt exclusif des grands pares 
royaux de la Zèlande, pour Lille et la région du 
Nord. Arrivages tous les jours . 

N U OURANT t 
Le cent La don/. 

Huîtres royales de Zelaude 2u » 2 50 
— Ostende natives, extra fines 20 » 2 50 
— — Burnham U> » 1 50 
— Marennes vertes, beau choix 13 > 1 50 
— d'Areaclion parquées. 8 » 1 » 

Escargots ,1e Champagne tl » 0 7ô 
— vivants 250 > » 

Les escargots sont préparés à l'Huitrière avec 
du beurre de toute première qualité. Propreté 
garantie. 13730 

Chemins de fer de Paris â Lyon 
et à la Méditerranée 

CARNAVÂLJ3E NICE 
Billets d'aller a* retour 

DE PARIS Â NICE & MENTON 
Par la Uourjogne ou h Bourbonnais 

Valables pendant ;50 jours non compris le jour 
du départ 

1 " classe : Prix 170 IV. 

Ces billets, délivrés du 12 au 22 février 1887 
inclus et donnant droit d'arrêt, tant à l'aller qu'au 
retour, :\ toutes les gareseompjrisîsdaiis lepareours, 
seront valables pour tous les trains i l'exception 
des rapides 7 et 10, partant, le premier de Paris, 
à 7 b . IS soir; le second, de Menton, à 11 U. 31 
matin, et de Xke . à ni.di 1>. 

LJS voyageurs porteurs de ces billets pourront 
prendre, en payant un supplément de 10 fr. pour 
chaque voyage (aller et retour), les trains de luxe 
de lits-salons, par tant de l 'aris, les mardi, mer
credi, vendredi et dimanche, à 8 li. 57 soir, et de 
Menton, les mardi, jeudi , veùdi-edi et dimanche, 
à. 11 11. ISma'. in, ainsi que les tr.iins de luxe de 
sleeping-cars partant de l 'aris. le lundi à 6 h. 57. 
et les jeudi et samedi à (i h. 47. et de Menton, les 
lundi, mercredi et samedi à U h. ^î matin, lorsque 
des places seront disponibles dans ces trains. 

On peut se procurer des billets à 1» />- r e , i e 
«aria 'r. L. M., dans les oureaux>sn.--oursjles -,e 

1* ^r'^oo' P t 'c?.!'* l M *r-'nces : Lubin, bou levard Haoamaan. Sfj. , . a o l . - e , a h > l u e S c ' r i b e 9> 

et uiauu- w<J ,ei, boulevardde3 Capucines; Vagous-
t-iis, o, place de l'Opéra, et ( iaze^ls rue Serine, 7. 

14085d 

VENTE ET ACHAT AD COMPTAI 
ET A FORFAIT 

de toutes valeurs de négociation courante 

Opérations à terme 
exécutées par agents fie ebaitge 

Courtage Officiel 

.PajotetGLLeilïïu 
69 bis, rneNationale, 69 bis I 6, rue la Gare, 6 
Coin de lar.dclHôpital-Mil. pris de la Grande t'lu e 

L I L L E l R O U B A I X 
C H A . I S T G E 

Paiement à échéance et SANS FRAIS des divers 
coupors dont la nature est affichée aux guichets 
de la maison. 

Paiement de tous coupons même q u i n z e 
j o u r s avant l'échéance, moyennant la commis
sion ordinaire do 0 , » 5 par cent francs s a n s 
« l a s M c m e n t n i l » o v « I e r e i r i " - i . 2i>lt',4 

BERNARDI 
dentiste 

77, rue Nationale, LILLE • 

LA MMrmB 
Le 17'"" numéro des Mystères de la. F,. 

Maçonnerie, dévoilés par Léo Tnxil, est eu ve.i'e 
au prix de 10 centimes. 

Le réclamer aux porteurs ou au b u r e a i du joti :•-
nal. * 

COMi AGN1E GKNKRALF. 

DE (HDHSS DE FEU DRKSILIE \-, 
REMBO URSEMENT 

de obligations '•> <I[H omises en 13!!n H ISS4 
Le publie est informé que le remboarst m. nt 

des obligations non prèsentèasjala conversion e ra 
effectue à dater du 31 janvier courant, aux cais
ses de la Société générale de Crédit iné 
nmmtrcial, conformément aux décomptes sui
vants : 

O B L I G A T I O N S 18SO 
1 ' au portes!' 

Remboursement rln capital, impôt déduit 198.95 
Intérêts du 1e'' au 31 janvier l.ss7, impé; 

déduit. g.i i 

Total 600.95 
S au nominatif 

Remboursement du capital [98.9.1 
Intérêts du L ' au 31 janvier 1SS7 2.H8 

Total 501. (0 
O B L I G A T I O N S i S 8 4 • 

! ' au porteur 
Remboursement du capital, impôt déduit 407.52 
Intérêts du 1e r septembre lN8ii au 31 j an 

vier 1887, impôt déduit 10.02 

Total 507.34 
~ au nominatif 

Remboursement du capital 497.52 
Intérêts du 1 " septembre 1S80 au 31 j an 

vier 18*7 10.41 

Tota l 7/17.03 
Lesdites obligations cesseront de porter intérêt 

à dater du 1 " février 1887. U083d 

L'Eau Gorlier 
parfume et asscujriit h. Teau sins Is 
graisser, lui denne un vclcuté naturel, et 
Jiit disparaître Crevasses,Gerçures, 

Hàle et Irritations. 
S f r . 6 0 l£ FLACON et 1 fr. 50 LU 1/- ttJicoy. 

bepoi . pl ivier 11, ru.- Nain. 1 wa 

LE MASSON 
Dentiste Expert 

l > o u « s e i ->—•*» a i r i f r i fUsmaafsj ;, 

Rue de l'Espérance. 6, RonlmJ 

ÎO centimes la Livraison 

à la librairie du « Journal de Roubaix :•> 

FRANCE JVIVE 
ÈDiTIGK POPULAIRE ILLUSTRA 

i p CCD préparation ferrugineuse très asstmi-
*••» ' *-'« ïable ; meiicament le plus efticace 

PDÂ l / J / Ç p o u r combattre la faiblesse chez les 
uiirt r / » g malades et les convalescents. 

/ p CCD amené par son emploi régulier lacué-
• » • IL.il nsontte la Chlorose, do l 'Anémit et 

DDA U J / Ç t t e s p&lea couleurs. 11 redonne au 
Lilirt r / s#» / S an B appauvri la coloration o;u'il a 

perdue par la maladie 
L6 FER ne produit ni c r a m p a s , ni fatigue 

n n A 1/ M ir*cie l ' es tomac, ni cfiarri t ie, ni 
On A VA Idcooat'PatioB. 

I p CCD se prend par gout'.es an eommenee-
tC7 I LII mentdeclia.iuer.jj>asv!iiali jrouttea). 

RRA l /^/Çllueeoniu:uiiir, :oiiisaveur,nlodeur, 
uiirt w ni «j joli a leau.sQaiatousautresnquiues. 

L.8 FER ne noircit jamais les. 
BRAVAIS dents-

NOMBREUSES IMITATIONS 
ttietr la signature H. HHA VAIS impri„Ueen rouo*. 

BSfOT M.1I LA FLUFAHr PIS PUAIUtAOKS 

SANTE A TOUS 
A I l l ' L T K S E T K . Y P A X T S 

rendue sans médecine, sacs purges i sans ;' 
par la délicieuse Fariae de Saut.', dite - ' 

REVÂLESC1ÈRE 
D u B A R R Y , d e L o n d r e s 

Guérissant les constipations habita»!*** le< pins 
rebelles, dyspepsies, gastrites, gastralgies, phtlhi-
sie, dysseuteno, glaires, da tas , aigreurs, acidités, 
pituites. DftJegmes, nausées, renvois, vomisse
ments, même en grossesse; diarrhées, coliques 
toux, asthme, catarrhe, ètourdissoments, oppres-
.Mims.l;'.:)gueurs,coiii.vsiions.nèvrali;i,-s, laryngite 
névrose, dartres, éruptions, insomnies, mèlaneo-
iie, faiblesse, épuisement, paralvsie, anémie, ch lo 
rose, rhumatisme, -ointe , tous désordres de la 
poitrine, gorge, haleine, voix , des bronches, ves
sie, foie, reins, intestins, muqueoae, eerrean , t. 
saii;r. Aux personnes phùiisiques, étiqoes et acuc 
enfants rachitiques, elle convient mieux, que 
1 lunls de fine >ie morue. — 4ti ans ,;,: sucèâès 
100.0CO cures y compris c Mes de M"" la duc'iessrt 
deC, . telstaart , le due de l'iu kow, M • la m a r 
quise île Bréban, lord Stamrl de DreiVs, pair 
d'Anglcl -rre, M. le doctear piX>"esseur Délié Sa 
Sainteté l'eu le Pape Pie l.v. S.. Mai, 
I empereur Nicolas de Hnssic, ete. !•: lenienl le 
meilleur aluni ni pour élever les entants dés le .'• 
naissance, 1 „-., préférable au lait eî au* n o u r r i e ^ 

Quatre Ibis plus nourrissante n«e la viami. 
sans jatnaiseehauirer .el loèoonoiBiâ! encore 50fi 1 
son , ,nx en médecines. i:„ boites : 1/4 Rit., - f r . a , ; 

}!i •»•-4 fr-J l w ' . l - > T , v - : "-' k U - ' / -• M> "•• ; ••-
lui. , ot. iv., sort environ Moamt le repas. — , M . . , I 
U « "éralesçtir* ckoeoiatéo. » Elle m u t appéti t-
bonne digestion et sommeil rafraîchissant aux. 
PWaotiMS les plu> agitées, r^. boites da L' fr. 23s 
4 fr. et 7 fr. Knvoi /Wi„r-j contre ton ,: 

Dépôts a Roubaix, ramssvtrtAasa, tipinintr. Mu 
lu i.i.D-ltoiRoKois, et («irtout essEl les Unis pha r 
maciens et fsajfuera. — l»i HAKKY et'C* ( l imi ta i ) , 
S, rue do Uasuylione, ù Paris. !. . . ,•. 

Le Directeur-Gérant : AI.FHEH KKi:OL'X. 

Uoubaix. — lasu. A u i a UEB0UX, r. Neuve" i , . 
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